
 
                                      «   Et ding...et dong... »  
 
 
Noël au balcon mais Pâques aux tisons, 
Jamais ne fut plus vrai ce très ancien dicton. 
Nous voici confinés comme melons sous cloches  
Tournant en la maison, mains et pieds dans leurs poches. 
 
Nous n'irons point chercher le bouquet du fleuriste 
Nos fleurettes seront le mimosa des œufs. 
Ne revenant de Rome une cloche fut triste  
Elles ont le bourdon et leur ding dong m'émeut.  
 
Les œufs en chocolat ignorent les pelouses 
Des jardins ou des parcs où le merle surpris 
Ne voit les amoureux sur un banc, et la pie 
Ne peut ravir le pain aux corneilles jalouses.   
 
Si les poules en sucre aux saveurs d'autrefois 
Ont depuis bien longtemps fait la place aux lapins 
Eux aussi cette année, aux confiseurs chagrins, 
Ont glapi leur tourment et confié leur émoi. 
 
Pâques pour les gourmands sera maigre appétit, 
Pâques pour les chrétiens sans son chemin de croix, 
Pâques pour les enfants, sans Mamie ni Papy, 
Pâques pour les gens seuls, bien peu d'amour chez soi.   


